Leçon 11

4ème trimestre 2013

Notre message prophétique

Sabbat après-midi, le 7 décembre 2013

Aucun nuage n'a obscurci l'horizon de l'Eglise qui n'ait été préparé, aucune force ne s'est opposée à la marche de l'œuvre de Dieu, qui n'ait été prévue. Tout est arrivé conformément à ce qu'avaient annoncé les prophètes. Dieu n'a pas abandonné son Eglise dans les ténèbres ; il a fait annoncer par les prophètes ce qui devait arriver et au moment voulu il a produit dans l'histoire ce que ses prophètes inspirés par le Saint-Esprit avaient promis. Tous ses desseins se réaliseront pleinement.  Sa loi est inséparable de son trône ; les agents sataniques unis aux humains ne pourront la détruire. La vérité est inspirée et conservée par Dieu ; elle vivra et triomphera, même si parfois elle semble devoir succomber. L'Evangile du Christ, c'est la loi réalisée dans des caractères. Les falsifications tentées sur elle, toutes les inventions faites au profit de l'erreur, toute fausse doctrine forgée par des instruments sataniques, finiront par se briser et le triomphe de la vérité ressemblera à l'éclat du soleil en plein midi.  Le Soleil de justice resplendira, apportant la guérison sous ses ailes, et la terre entière sera illuminée de sa gloire. Selected Messages, bk. 2, p. 108; Messages choisis, vol. 2, p. 124.

Dimanche, le 8 décembre 2013

Des temps de déception

L’ange puissant qui instruisit Jean n’était autre que le Christ. Le fait qu’il posa son pied droit sur la mer et son pied gauche sur la terre sèche, montre la part qu’il prend dans les scènes finales du grand conflit avec Satan. Cette position prouve sa grande puissance et son autorité sur toute la terre. Le conflit s’est intensifié et aggravé, époque après époque, et continuera à s’accentuer jusqu’aux scènes finales, lorsque l’œuvre magistrale des puissances des ténèbres atteindra son apogée. Satan uni aux hommes impies, trompera le monde entier et les églises qui ne reçoivent pas l’amour de la vérité. Mais l’ange puissant exige l’attention. Il crie d’une voix puissante. Il doit montrer le pouvoir et l’autorité de sa voix à ceux qui se sont unis à Satan pour s’opposer à la vérité. 

Après que les sept tonnerres eurent émis leurs voix, Jean, comme Daniel, reçut cet ordre au sujet du petit livre: "Scelle ce qu’ont dit les sept tonnerres". Ces choses se réfèrent à des événements futurs qui seront révélés en leur temps. Daniel recevra son héritage à la fin des temps. Jean a vu le petit livre auquel on a ôté les sceaux. On peut en déduire que les prophéties de Daniel ont une application dans la proclamation au monde des messages des premier, second et troisième anges. L’ouverture du petit livre était le message en relation avec le temps.

Les livres de Daniel et de l’Apocalypse sont un. Le premier est une prophétie; l’autre une révélation; l’un est un livre scellé; l’autre, un livre ouvert. Jean écouta les mystères prononcés par les tonnerres; mais il lui fut ordonné de ne pas les écrire.

La lumière spéciale donnée à Jean et exprimée par les sept tonnerres était une esquisse des événements à venir pendant la proclamation des messages des premier et second ange. Il n’était pas bon que les gens connaissent ces événements, parce que leur foi devait être nécessairement éprouvée. Le plan de Dieu était que des vérités plus merveilleuses et avancées soient proclamées. Les messages des premier et second anges devaient être proclamés; mais une plus grande lumière ne devait pas être révélée avant que ces messages aient fait leur œuvre spécifique. Ceci est représenté par l’ange qui est debout, immobile avec un pied sur la mer, et qui jure solennellement qu’il n’y aurait plus de temps.

Ce temps, où l’ange jure solennellement, n’est pas la fin de l’histoire du monde ni du temps de grâce, mais le temps prophétique qui précédera la venue du Seigneur; c’est-à-dire que les gens ne recevront pas d’autre message sur un temps défini. Depuis ce laps de temps, qui englobe la période de 1842 à 1844, il ne peut y avoir aucun calcul défini de temps prophétique. Le calcul le plus long aboutit à l’automne de 1844.

La position de l’ange, un pied sur la mer et l’autre sur la terre, montre l’extension de la proclamation du message. Il traversera les grands océans et sera proclamé dans d’autres pays, dans le monde entier. La compréhension de la vérité, la joyeuse réception du message, sont représentées par la manducation du petit livre. La vérité au sujet de la venue de notre Seigneur était un précieux message pour nos âmes. Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 7, p. 971 ;  Commentaires bibliques d’Ellen White sur Apocalypse 10 :1-11.

Il y a, une grande œuvre à accomplir : ceux qui connaissent la vérité devraient implorer avec insistance le secours d'En Haut. Leurs propres cœurs doivent être remplis de l'amour du Christ. Ils doivent recevoir l'effusion du Saint-Esprit, et se préparer à subir l'épreuve du  jugement.  Quand ils se consacreront à Dieu, une puissance de conviction accompagnera leurs efforts pour présenter la vérité. Nous ne devons pas dormir plus longtemps sur le terrain enchanté de Satan, mais faire appel à toutes nos ressources, et profiter de tous les avantages que la Providence nous a procurés. Le dernier avertissement doit retentir aux oreilles de « beaucoup de peuples, de nations, de langues et de rois », et cette, promesse est pour nous : « voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu'à la fin du monde ! » Testimonies, vol. 9, p. 123; Témoignages, vol. A, p. 263.

Lundi, le 9 décembre 2013

Craindre Dieu

La prophétie du quatorzième chapitre de l'Apocalypse annonce un grand réveil religieux consécutif à la proclamation du prochain retour du Christ. Il y est question d' « un ange qui volait par le milieu du ciel, ayant un Evangile éternel, pour l'annoncer aux habitants de la terre, à toute nation, à toute tribu, à toute langue, et à tout peuple. Il disait d'une voix forte: Craignez Dieu, et donnez-lui gloire, car l'heure de son jugement est venue; et adorez celui qui a fait le ciel, et la terre, et la mer, et les sources d'eaux ». 

Le fait que cette proclamation est confiée à un ange est significatif. Dans sa sagesse, Dieu s'est plu à illustrer symboliquement la noblesse, la puissance et la gloire de ce message par la pureté, la gloire et la puissance d'un messager céleste. Le vol de l'ange « par le milieu du ciel », la « voix forte » avec laquelle l'avertissement est proclamé « à toute nation, à toute tribu, à toute langue et à tout peuple » témoignent  de la rapidité et de 1'universalité de ce mouvement.

Quant au message lui-même, il nous renseigne sur l'époque de ce réveil: il fait partie de l' « Evangile éternel » et annonce l'inauguration du jugement. Si le message du salut a été prêché dans tous les siècles, ce message-ci renferme une portion de l'Evangile qui ne pouvait être prêchée que dans les derniers jours, la seule époque où l'on pourrait dire: « l'heure de son jugement est venue. » Les prophéties nous présentent une succession d'événements qui aboutissent à l'inauguration du jugement. C'est surtout le cas du livre de Daniel. Mais ce prophète reçoit l'ordre de tenir « close et scellée » jusqu'au « temps de la fin » la partie de sa prophétie relative aux derniers jours. C'est à cette époque-là seulement que l'on pourra proclamer un message se rapportant au jour du jugement et basé sur l'accomplissement de la prophétie. En effet, le prophète nous dit qu'au temps de la fin, « plusieurs le liront (son livre), et que la connaissance augmentera». The Great Controversy, pp. 355, 356 ; La Tragédie des siècles, pp. 385, 386.

Mardi, le 10 décembre 2013

La colère des nations

Il était impossible pour le pécheur de garder la loi de Dieu, sainte, juste et bonne, mais cette impossibilité a été éliminée par la justice impartie de Christ à l'âme repentante et croyante. La vie et la mort de Christ, au bénéfice de l'homme pécheur, avaient pour but de le restaurer dans la faveur de Dieu, en lui impartissant la justice qui satisferait aux exigences de la loi et trouverait l'acceptation de Dieu.

C'est toujours le dessein de Satan d'invalider la loi de Dieu et de déformer la vraie signification du plan du salut. En conséquence, il est à l'origine de l'erreur selon laquelle le sacrifice de Christ sur la croix du Calvaire avait pour but de libérer l'homme de l'obligation de garder les commandements de Dieu. Il a introduit dans le monde le mensonge qui prétend que Dieu a aboli Sa constitution, rejeté Ses normes morales, et  annulé Sa loi sainte et parfaite. S'il avait fait cela, quel terrible prix aurait payé le ciel! Au lieu de proclamer l'abolition de la loi, la croix du Calvaire a proclamé avec un bruit de tonnerre son immuabilité et son caractère éternel. Si la loi avait pu être abolie, tout en maintenant le gouvernement du ciel, de la terre et des innombrables mondes de Dieu, Christ n'aurait pas eu besoin de mourir. La mort de Christ a répondu pour toujours à l'interrogation sur la validité de la loi de Jéhovah. En portant l’entière pénalité d'un monde coupable, Jésus est devenu le Médiateur entre Dieu et l'homme, afin de restaurer, pour l'âme pénitente, la faveur de Dieu et lui offrir la grâce de garder la loi du Très-Haut. Christ n’est pas venu abroger la loi ni les prophètes, mais les accomplir jusqu'à la dernière lettre. L'expiation du Calvaire a défendu la loi de Dieu, sainte, juste et véritable, non seulement devant le monde déchu mais aussi devant le ciel et devant les mondes qui n'ont pas chuté. Christ est venu magnifier la loi et l'honorer. Faith and Works, pp. 118, 119 ; La pratique de la foi, pp. 118, 119.

Dès que Jésus n'intercédera plus dans le sanctuaire, le vin de la colère de Dieu, dont sont menacés les adorateurs de la bête et de son image et ceux qui reçoivent sa marque, leur sera versé. Les plaies dont souffrit l'Egypte, quand Dieu était sur le point d'en faire sortir son peuple, étaient de même nature que celles, plus terribles et plus universelles, qui fondront sur le monde avant la délivrance finale du peuple de Dieu. Le voyant de Patmos en parle en ces termes: « Un ulcère malin et douloureux frappa les hommes qui avaient la marque de la bête, et qui adoraient son image. » « Et [la mer] devint du sang, comme celui d'un mort; et tout être vivant mourut, tout ce qui était dans la mer ». « Les fleuves et les sources des eaux ... devinrent du sang ». Apocalypse 16 :2-4. Quelque terribles que soient ces fléaux, ils sont justifiés…

Ces plaies ne seront pas universelles, autrement les habitants de la terre périraient tous. Elles compteront toutefois parmi les plus terribles qui aient frappé les mortels. Tous les fléaux dont les hommes ont souffert avant la fin du temps de grâce ont été mélangés de miséricorde. Le sang de Jésus offert en leur faveur a toujours préservé les méchants du juste salaire de leur iniquité; mais sous les plaies finales, la colère de Dieu sera versée sans pitié.

Impossible de donner une idée adéquate de l'expérience que feront les enfants de Dieu vivant sur la terre au moment où une gloire céleste se joindra aux maux du passé.  Ils marcheront à la lumière émanant du trône de Dieu, les anges établissant de constantes communications entre le ciel et la terre.

Le peuple de Dieu ne sera pas à l'abri de la souffrance; mais bien que persécuté et angoissé, dénué de tout et privé d'aliments, il ne sera pas abandonné. Le Dieu qui a pris soin d'Elie ne négligera pas un seul de ses enfants.  Celui qui compte les cheveux de leur tête prendra soin d'eux, et au temps de la famine ils seront rassasiés. Tandis que les méchants seront victimes de la faim et des épidémies, les anges protégeront les justes et pourvoiront à leurs besoins. A celui qui marche dans la justice, « du pain [lui] sera donné, de l'eau [lui] sera assurée ». The Faith I Live By, p. 340.

Nous sommes sur le seuil d'événements solennels. Les prophéties s'accomplissent. Une histoire étrange et mouvementée s'inscrit dans les livres du ciel. L'agitation est universelle. Les nations sont irritées et le temps est venu de juger les morts. Les événements se précipitent pour préparer le jour de Dieu qui se hâte. Il ne reste plus que peu de temps. S'il n'y a pas encore de mêlée générale, déjà une nation s'élève contre une autre nation, et un royaume contre un autre royaume. Les quatre vents sont encore retenus jusqu'à ce que les serviteurs de Dieu soient scelles au front. Alors les puissances de ce monde uniront leurs forces en vue de la dernière et grande mêlée. Testimonies, vol. 6, p. 14 ; Témoignages, vol. II, p. 429.

Mercredi, le 11 décembre 2013

Adorez le Créateur !

L’observation du sabbat est une ligne de démarcation entre celui qui sert Dieu et celui qui ne Le sert pas. C’est le grand mémorial de Dieu concernant le fait qu’en six jours Il a créé les cieux et la terre, et « au septième jour il s’est reposé et restauré. » C’est Son mémorial pour préserver parmi les nations une connaissance claire, définie et incontestable du seul vrai Dieu, une évidence qu’Il est un Dieu au-dessus de tous les dieux. C’est la raison pour laquelle Il a mis à part le jour où Il s’est reposé après avoir créé le monde, un jour au cours duquel aucune œuvre profane ne devrait être faite. Dieu a donné aux hommes six jours dans la semaine au cours de laquelle ils peuvent travailler et vaquer à toutes leurs activités ; le jour où Il s’est reposé après avoir créé le monde et toutes les choses qui s’y trouvent devait être Son propre jour saint, au cours duquel les hommes devaient L’adorer, Lui le Créateur des cieux et de la terre. Cette portion de temps est spécialement mise à part pour le repos et pour le culte, afin que les hommes puissent tourner leur regard vers les cieux et la terre, et honorent, adorent, louent et exaltent le Dieu qui a créé toutes choses par Jésus-Christ.

En observant le jour du sabbat dans lequel Dieu s’est reposé, la connaissance de Dieu sera préservée. C’est un « signe entre Moi et vous… afin que vous sachiez que Je suis le Seigneur qui vous sanctifie. » Ceux qui gardent le sabbat d’une façon sainte, comme le Seigneur l’a spécifié, révèlent qu’ils sont un peuple mis à part, et que Celui qui a fait les cieux et la terre est leur Dieu. Manuscript Releases, vol. 18, pp. 31, 32.

«Je vis un autre ange qui volait par le milieu du ciel, ayant un Evangile éternel, pour l'annoncer aux habitants de la terre, à toute nation, à toute tribu, à toute langue, et à tout peuple. Il disait d'une voix forte : Craignez Dieu, et donnez-lui gloire, car l'heure de son jugement est venue ; et adorez celui qui a fait le ciel, et la terre, et la mer, et les sources d'eaux. » (Apocalypse 14: 6,7)

Si ce message est écouté, il attirera l'attention de toute nation, tribu et langue, et de tout peuple sur la nécessité d'une étude approfondie de la Parole, en même temps que sur la vérité concernant le pouvoir qui a échangé le sabbat du septième jour contre un faux sabbat. Le seul vrai Dieu a été renié, sa loi mise de côté, l'institution sacrée de son sabbat jetée dans la poussière et foulée au pied par l'homme de péché. Le quatrième commandement, si clair, si explicite, a été ignoré. Le mémorial sabbatique, qui fait savoir qui est le Dieu vivant, Créateur des cieux et de la terre, a été jeté bas, un faux sabbat a été mis à sa place.  Ainsi une brèche a été faite à la loi de Dieu. Un faux sabbat ne saurait être une règle authentique.

Le message du premier ange invite les hommes à adorer Dieu, notre Créateur, qui a fait le monde et tout ce qu'il contient. On a rendu hommage à une institution de la papauté, on a ôté toute efficacité à la loi de Jéhovah ; mais il va y avoir une augmentation de connaissance sur ce sujet. Manuscript Releases, vol. 1, pp. 43, 44 ; Messages choisis, vol. 2, p. 121.

La question du jour de repos – le point de la vérité particulièrement contesté – sera la grande pierre de touche de la fidélité. Lorsque les hommes seront soumis à cette épreuve finale, une ligne de démarcation claire et précise sera établie entre ceux qui servent Dieu et ceux qui ne le servent pas. D'une part, l'observation du faux jour de repos, conformément à une loi de l'Etat opposée au quatrième commandement, constituera la soumission à une autorité en conflit avec celle de Dieu; et, d'autre part, l'observation du vrai jour de repos selon la loi de Dieu sera une preuve de fidélité au Créateur. Tandis que les uns, en acceptant le signe de leur soumission au pouvoir terrestre, prendront la marque de la bête, les autres, en choisissant le signe de fidélité à l'autorité divine, recevront le sceau de Dieu. The Great Controversy, p. 605 ; La Tragédie des siècles, pp. 657, 658.

Jeudi, le 12 décembre 2013

La patience des saints

En ces derniers jours un appel retentit du ciel vous invitant à garder les statuts et les ordonnances du Seigneur. Le monde a rejeté la loi de Jéhovah, mais Dieu ne restera pas sans un témoin de Sa justice, ou sans un peuple sur la terre pour proclamer Sa vérité. La porte du sanctuaire céleste a été ouverte et personne ne peut la fermer, et la lumière du lieu très saint brille dans le monde. L’attention du peuple de Dieu a été attirée vers l’arche du témoignage, et la loi qui se trouve à l’intérieur a été révélée avec Ses préceptes inaltérables. Dans une sainte vision, Jean a vu l’église du reste sur la terre, à une époque sans loi, et son attention a été attirée dans un langage clair: « C’est ici la persévérance des saints qui gardent les commandements de Dieu et qui ont la foi de Jésus. » Ils sont en harmonie avec cette loi qui repose dans l’arche, dans le lieu très saint du sanctuaire céleste. Tout le devoir de l’homme est résumé dans Ses préceptes sacrés. Dans le cœur de la loi est le commandement qui enjoint l’homme d’observer le sabbat de Jéhovah, que le monde et l’église ont piétiné. Pendant des siècles les hommes ont marché dans l’aveuglement concernant le vrai sabbat, et Dieu attire l’attention en ces temps d’ignorance ; mais maintenant est le jour de la réformation, et Il invite les hommes partout à se repentir. Quand la lumière du commandement négligé brillera sur le sentier de ceux qui aiment Dieu sincèrement, ils ne tarderont pas de garder Ses commandements. Ils se sont rendu compte qu’ils doivent sortir du monde et être séparés, et ne rien toucher de ce qui est impur afin qu’ils puissent s’approprier la promesse : « Je vous recevrai, et je serai un Père pour vous, et vous serez pour moi des fils et des filles, dit le Seigneur Tout-Puissant. » Ils sont devenus les réparateurs de la brèche faite dans la loi de Dieu. Ils ne vivent plus selon leurs plaisirs le Sabbat, le saint jour de Dieu. Ils appellent le Sabbat un délice, le saint Jour honorable du Seigneur. Et ils l’honorent bel et bien. Ils ne se livrent pas à de vains bavardages et à leurs plaisirs personnels. Signs of the Times, February 3, 1888, § 5.

« C’est ici la persévérance de saints qui gardent les commandements de Dieu et qui ont la foi de Jésus. » Ce sont ceux qui réparent la brèche faite dans la loi de Dieu. En face d’une forte opposition, ils prennent position sous la bannière du Prince Emmanuel, proclamant, avec bravoure et sans crainte, le message qu’Il leur a donné.

Dieu observe Ses témoins fidèles et récompense abondamment leur confiance. Le chemin de Son trône est toujours ouvert pour eux. Il voit et supplée à leurs besoins. Ces témoins trouvent leur sécurité en tournant leur regard Lui. Lorsque Jéhovah leur donne Sa protection et déclare à leur sujet : Vous êtes ouvriers avec moi, ils sont en sécurité au milieu du danger le plus grand. Satan tente de les tromper, mais Dieu élève devant eux une défense contre l’ennemi. Ceux qui se comportent avec justice ont un soutien réel au temps de trouble. En toutes circonstances, lorsque l’homme est dans le besoin, Dieu est près d’eux. Quand ils sont tentés, en tant que leur défenseur Il déclare : « Je te guiderai avec mon regard. Je te délivrerai de la perplexité et Je te protègerai contre les perfidies des mauvaises langues. »

La cause appartient au Seigneur. Il est à bord du bateau en tant que commandant en chef. Il nous guidera en sécurité jusqu’au port. Il peut commander aux vents et aux vagues, et ils Lui obéiront. Si nous suivons Ses directives, nous n’avons pas besoin d’être anxieux ou troublés. Nous devons avoir confiance en Lui. Il accorde Ses plus riches faveurs à ceux qui L’aiment et gardent Ses commandements. Il n’abandonnera jamais ceux qui agissent selon Ses vœux.        Review and Herald, July 16, 1901, § 8-10.

Vendredi, le 13 décembre 2013

Pour la compréhension des messages des trois anges lire dans Ellen G. White, La tragédie des siècles : 

Pour le premier ange 

Chapitre 17
« Les précurseurs du matin », pp. 323-342.

Chapitre 18
« Un réformateur américain », pp.343-370.

Chapitre 19
« Lumière et ténèbres », pp. 371- 383.

Chapitre 20
« Un grand réveil religieux », pp. 385-404.

Pour le deuxième ange :

Chapitre 22
« Prophéties accomplies », pp. 423-442.

Chapitre 23
« Qu'est-ce que le sanctuaire ? », pp. 443-458.

Chapitre 24
« Dans le lieu très saint », pp.459-468.

Pour le troisième ange : 

Chapitre 25
« La loi de Dieu est immuable », pp. 469-488.

Chapitre 26
« Une réforme indispensable », pp. 489-497.
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